
DINE ET COUI .&-A-4r;i ri
gaillard aux form tqike, flhtrg hier,
vers la tombqdau \di, ILiU o b
voisin de la Pflie- n de t-
vir un diner qui et paru monstrueux un
vritable gourmet, mais qu'il engloutit avec
unuM Tumu' SOlir, %Iwo n daf
<levant lui l'oil bant, merveills de la eapa-
tit de son e i ao .

Son repas iermnn, le Gargantoa s leva et
. div i Jeol r.a Monaiuir dit*il
au restuurateur, j'ai bien din, vtre isine
est excellente. Je l'ai trouve d'autan meil-
leure " je n'avais pas mang depui hier,
faute d'argent. Comme, par la mme raison,
je suis tt- embarramde trouver un gltt pour
cette nuit, 'je vous prie de vouloir bien envoyer
chereher la garde, qui prendra soin de me lo-
ger. *

Comme le traiteur restait stupfaitld'une
telle effronterie. le quidam ajouta: "Si vous
voales vouMviter le petit candale qui rsal-
tertdemonarestation, prtes moi dix france.
Je as u hitxi4a quitte, et nous resterons bons

tet arrange ment ne fut pas got, et com-
me 11 IaaIt dsir, le gastronome sans argent
alla potebI h prfectre de police.
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.Aiis Judiaifes.
Vente Publique.

^N *veu f ordre te I'tHprable Cour
4 Dirtrapdeis t ear la aroisse d

Vemiflon, il se -fAbrt, en vente publique,
au plus offrant et dernier echrisseur, par le
ministre d'un encanteur puhlie, le

Lundi, ne. j t rd Pvrier 1853,
la Maison de Cour, dans la ville des Op-
lousas, les proprites ci-dessous dcrites, si-
tides daas la Paroisse St. Landry, apparte-
nant la stccession de fobert Perry, dcd,
dernirement de la Paroisse Vetnilfion, sM
voir:-

Uln Certain Lot tle Terre,
contenant cinq arpens de face sur quarante

de profondeur, situ sur le Bayour Chi-
l cot, ensemble avec toutes les BAISSES

! et 4AMELIORATIONS qui s'y tguvent.

UN LOT DE TERRE,
adjoignant la terre ci-dessus, contenant envi-
ron 50 acres, communment appel "Stevens
Place."

TUn Lot de Terre,
tant la partie nord des lota Nos. 1 et 2, dela
Section ot , du Townahip 3 sud de la Range
1 Est, contenant 40 acres.

'n Loit de Terre,
situ dans le village du Bayon Chicot, tant
le mAte occupe en ce moment par James
Akenhead, comme un magaain, contenant 1

acre, plus ot moins, awec toutes les
BAT'l6 et AMELIORATIOiNS
qui s'y trouvent.

Le QUART nDE SETION Nord-Ouest du 26e.
Townsaip, 3 Sud, Range 4 Est, contenant
162-74 acres.

La moiti Est du quart de Section Nord-
Est, Section 23, township 4 range sud, 5
est, ainsi que la moiti de la seetion ouest du
quart nord-ouest, section 24, township 4 sud,
range 6 est, cotea ensemble 168 01 acres.

Le1 uaatbiuest .kh& atdsin 32, otri
ship2l adekange4 est, et tant do la
mobit eat dm 'rai e tde lasection 81,
danule otb saip2s2 , udi e 4est, qui se
trowvedm ilPiie Landr, contenant
ensemble 77 35 aoseea

Le q doest de la seetion 82, dasle
tow i =4 id 44e, soBteBnat envi-
resort 810dftiw wnBoitus.

Leudrtord-otsdlseetin 3&, dans
la township2ud, range 4 es, cotenant en-
viron 160 44 acres.

I, o V r4eaI lascton 33, town.
ship2 , rank4 et*, (VOtenDajt enviion
160 44 acre.

lW quart srd-oet d ae s ectioa 4, town-
ali 22 ai& aige 4 -t, aoetmanat environ
161&wor.'

eat, coutenant environ

rd waka o t meeion86 town-IWttCT.'-'^ '-*;1.- -**- -
IBly' Esh stes 4 ftant eneM Bttt4t9B

Le tout ou oertaie partie d'un .

,Lot 4e Terre,
eitude esfr aadQu Prai, eteeaoBupew,
lenom de Tanneri Haehet*, comtenat oa-

. TmMEs as oln o:-docs e* B et
de dix pmaatrw gsti*( wabsea Coma-

g a,

d
* '* frimi sedmit.l

7V4iP lioi, Ior. Janvier 1868.
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IIlELBEM Id'NON.
t*Z CYLatew5.

L LE sous ign ayantaclet l'Il-
tel apptenant anciehneinent F.

et plus rcemment Jas. Q. Mc-
Leland, aux Oplousas, informe respectue-
sement le public qu'il est maintenant prpa-
r recevoir les pensionnaires et des voya-
geurs qui encouragerobt et tablisseminent.

La longne exprience du sousstgp, dans
cette branche d'affaires, ainsi que les soins et
l'attention qu'il donnera la conduite de sa
maison, et ses prix modrs, h foiht esprer,
il le croit, une part du patronage public.
Vtnez m'essayer.

CHRISTOPHER STEEL.
Oplonsas, 11 Dcembre 1852-3m,

FP.ZTEZ AVIS.
ALLEZ VOIR L'ETABLISSEMENT EN GROS ET

EN DETAIL DE MTER & ALEXANDERS, A
WASIUNGTON, POUR FAIA DE bo nD MRCHES!

MYERS & ALEXANDER8 re

e w,^oivent en ce moment, par chaque
bateau, des Marchs du Nord, un grand assor-
timent de Marchandises de toutes descriptions
telles que : - Marchandises Sches, Beaux
jIabillemcns, Bottes, Souliers, Cab&A|
peaux, Casquettes et de belles Robesl 1
pour Dames.

Aussr-Un grand assortiment de Bijoute-
rie a la dernire mode, comprenant Montres
en or et en argent, Diamants, des meilleures i
manufacturiers d'Angleterre, Belles Chaines
en or pour dames et messsieurs, Lunettes en
or, &c.

[(l* Nous invitons respectueusement les
dames et messieurs venir nous visiter. Nous
offrons vendre nos marchandises en gros et
en dtail un trs petit profit.

Washington (Le), 16 Octobre 1852.[1

LE soussign venant de recevoir sa com-
mission d'Encanteur Public, pour cette

Paroisse, offre ses services au publio et ses
amis.

Il profite de cette occasion pour offrir aux
administrateurs de succession, qui l'emploie-
ront comme Ericanteur, de faire pour eux, et
sans charges additionnelles, tous les tableaux
noessaires leur reddition de compte.

ROBERT BENGUEREL.
OplIousas, 7 Fvrier 1852.-a.

Henry L. Garland. Lotis Lastrapes.

GARLAN11 & lmilA
ATTOCI^Jr^A'1WB.

EXERCERONT leur profession dans
les diff*rentes Cours da 15me. District

Judiciaire. L * burea= emt Mx Oplousas.
28 Pvrier 1852,-a.1
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' Avis Divers.

MR. DEMPSTER,
Professeur de Langue Anglaise.

INFORME rts'pect eusement les parents
et ls tuteurs des ienfaints de St-. Mrtin-

ville, que le Lundi, 8 Novembre, ses classes
seront transfres dans la maison dernire-
ment occupe par Mme. Pretelho, rue du
Port, o il sera charm de recevoit ses an-
ciens lves.

Un professeur de langue franaise tant
attach l'tablissement, le tours de cette
langue recevra les mmes soins, la mme at-
tention que celui de la langue anglaise.

Considrant cependant l'importance toute
particulire de la langue anglaise, dont la
connaissance est aujourd'hui indispensable,
M. Dempster a rsolu de faire deux fois par
jour le cours d'anglais, le matin et l'aprs-
midi4 et les Elves, (except ceux apprenant
exclusivement le franais) seront tenus de
par1 -r Anglais, aussi bien pendant les rcra-
tions que pendant les classes.

Les Elves pourront tre reus pour une
seule langue ou pour les deux,

Les Elves qui viendront d'une grande
distance pourront entrer en pension dans une
excellente pension du lieu.

CoNDITIONS: - - - 84 par mois.
St. Martinville, 6 Novembre 1852 -la.

PENSIONNAT ET EXTERNAT
fl Jeunes Demoiselles.

Dinui PAR MELLE. BERCIEi.
CETTE institution, proximit de la vil-

le, offre tous les avantages que l'on peut
dsirer pour une Maison d'Education.

Les lves y seront constamment Pobjet
de la surveillance la plus assidue. Melle.
Bercier s'appliquera fairegermer et d-
velopper chez ses lves les qualits du coeur,
aussi bien qu' former et cultiver les facul-
ts de l'esprit. Elle est persuade que tout
enseignement pour tre fructueux et solide
doit reposer sur des bases tout la fois mora-
les et religieuses. L'Anglais y sera enseign
par une dame attache l'tablissement.
L'enseignement comprend un cours progressif
de Lecture, d'Ecriture, l'tude des langues
Franaise et Anglaise, l'Arithmtique, la
Gographie, l'Histoire et tous les genres d'ou-
vrages l'aiguille.

Les prix sont fixs par trimestres:
Instruction, - - - 8 9 00
Pension, - -. . 24 00
Musique, - - - 18 00

Opelousas, 11 Dc. 1852.-3-m.

PIIVAIAJE DE wA sILmll8.
L E sousign informe respectueusement

ses amis et le public qu'il vient de re-
cevoir un assortiment complet de fraiches
mdecines, &e. &e., et qu'il continuera ce
genre d'affaires dans le magain occup pr-
cdemment par le Dr. (A. AI Hardey, situ
prs le Magasin de MM. Thos. C. Andermon

& Co.
Il emploie un pharmacien expriment,

lequel s'occupe principalement de remplir
lu prtes tioar ie i"que tout ce qui a rap-port la PharmWe.

Le soussign remplira avee le plus grand
soin les ordres qui lui seront adresss par les
personnes qui voudront bien l'honorer de
leur confiance.

8. D. ALLIS,
Washington, 4 Aot 1852 -- 6m.

Carrossier & Forgeron
LE sammign informe le pubhc

en gnral qu'il est maintenant
prt A excunter, amm ordres, dans

le plus bref dlai et des conditions raison-
nables, des VOITURES, BUGGIES, &c. Il r-
pare aussi les voitures, comme par le pass.

naLe soussign est aussi prt excuter
tons ordres concernant le mtier de forgeron,
&o. I sollicite respectueuuement mne part
du patrounage public.

JOSEPH GIBBS.
Opdlousas, 2 Fvrer 1852.-lan.
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VENTES JUDICIAIRES%

Vente l'Encan.
E public est par le prsent averti qu'il

sera vendu ena vente publique, au plus
iorat t dernier enchrisseur,
Le Lundi 10 Janvier prochain, 1853,
les proprits ci-aprs dcrites, appartenant 
Dame Adrienne Deshotels, Veuve de feu M. j
Alexandre Fontenot, pre, savoir:

13
ESCLAVES,

des deux sexes et d'ges divers, et la

Splus grande partie croles.
Trois chevaux de tire, et un lot de

mais et de fourrage.
CoNDITIONS.-Payables um et deux ans

de crdit, compter du jour de la vente; les
acqureurs fournissant caution la satisfaction
de ladite dame venderesse; t 8 pour cent d'in-
trt compter de l'chance jusqu' par-
fait paiement; et en outre, leseselaves demeu*
rant hypothqus par privilge jusqu'au paie-
ment du capital et des intrts.

Les actes de vente seront passs pardevant
Onzime A. Giidry, Notaire public, aux frais
des acqureurs.

gi-La vente aura lieu sur l'habitation, ain-
cienne rsidence de feu Alexandre Baptiste
Fontenot, la Vieille Grande Prairie.

SIMEON FONTENOT,
Encanteiir.

Opelousas 2 Dcembre 1851

YBTTiPTYBLIQYE.;
SUCCESSION DE JAMES M31. WOODS.

L sera vendu, en vente publique, au plus
offrant et dernier enchrisseur, la der-

nire rsidence du dfunt, sur le Bayou Pe-
tite Prairie, dans la Paroisse St. Landry, le

Jeudi, 27me. jour de Janvier 1853,
par le ministre d'un enaeenteur publie, d-
ment commissionn, dans et pour la paroisse
St. Landry, les proprits ci-dessous dcrites,
appartenant la succession de feu James M.
Woods, dcd, dernirement de la paroisse
St. Landry, savoir:

L'Habitation,
sur laquelle le dfint rsidait en

nier, situe sur le Bayou Petite Prairie,
en cette paroisse, St. Landry, contenant 398
acres de terre, ensemble avee toutes les BA-
TISSES et AMELIORATIONS qui se
trouvent dessus.

ESCLAVES,
de divers ges et des deux sexes.

Quarante Balles de Coton, 600 Ba-
rils de Mais, six Chevaux doux,
six tetes de chevaux famrouches,
un lot de Cochons, Boufs de tire,
un lot de betes a cornes, une ba-
rouchlie, une vieille voiture, une
montre en argent, un fusil double,
outils aratoires, &c,
TtiuMs ET CONDTIONS:-L'habitation et

les esclaves seront -endus un crdit d'un et
detx ans, partir du premier jour d'Avril
1853, les proprits personnelles Un crdit
de un et deux ans, partir du premier jour
d'Avril 1853; toutes sommes au-dessous de
vingt-cinq piastres comptant, scurits per-
sonnelles seront eqmses 9n r toutes les pro-
prits, et les proprits sujettes hypoth-
ques restant spcialement hypothbques la
dite succession jusqu'au payement rel du
princial et des intrts quLpourronts'accroi-
Stre. Toutes sommes qui ne seriont pas ponc-
tuellement payes chance, porteront huit
pour cent d'intrt du jour de I chance jus-
qu'au parft pay ment.

IXA.C R. JACKSON,
Adnznistrator.

Opelousas, 25th December 1852.

VEN1TE PUBIqtSvlo.
L E soussign vendra le Samedi, 22 Jan-

vier prochain, 1853, kar les lieux, par
l'entremiae d'un enesateur public, la prpri-
te connue sous le nom 4eml Hotel Washingtoe,

i situe dans la vilWde Washington, pa-
rowise St. Landay, tant le Lot No. 26, com-
me il est reprment sur le plan de la dite vil-
le, borne au Nord par la rue Carriere, 
l'Est par la rue Washington, au Sud par la
rt(fMuntville et l'Ouest par la yue du
D$ine, ensemble svee toutes les BAn8susE et
AMBLIORATIOs qui s'y trouvent, ainsi que
les Meubles de i'Ptel et les Ustensiles de
Cuisine.

AUsS:U-in OMNIBUS.
La vente ommenera a 1 heure del'aprs-

midi.

GUILLORY.
Washington, 18 Do. 1852.

ABaemwanude George w_ Addison.
ceux qui ont deu relamB6onu con-

t refGeor W Addimn ni soa ee-
aon, nt requis de les prseiter a sous-

S64 nt sathentiqus. Et oiceux qui
dent au dit GOe. W. Addison on la seo-
ei de Addison & Sandoe, ont aussi uis

ii rgler leurs compe 1,ls veulent
B'dviter dem!rai.

JOEL H. SANDOZ,
- Ad44inistrateur.

; Q'peIeu, 25S Dec.85SS

'ANVOc AT.
rppeuieuenixt le- orvce de

roes l swoei -iie aupublic des

H. G,rd, Ir. J. Da Silv.

NO UVELLE-ORLEANS.
M Ne. 18-M2.

Avis Divers.
scIlave en Prison.
SIL a t conduit la Primon de la
Paroisse 8t. Landry, le 7 Novembre
courant, qh ngre disant se nomnimer
HENRY, et appartenir un certaihli
John H. Harris, demeurant sur le
Bayou Sal, dans la Paroisse Sainte

Marie, d'o il est parti vers le 20 d'Octobre
dernier.

Henry est g d'environ 35 ans, taillt dee
5 pieds, 6 pouces, couleur cuivre, ne parlant
qu'anglais.

Le propritaire est pri de venir prouver
sa proprit, payer l'drais et l'emmener, au-
trement il en scra dispos selon la loi.

CHS. THOMPSON, Gelir.
Oplousas, 20 Novembre 1852.

l if. WATKINSe, Igllier.
A NNONCE respectueusement aux habi-

tans de St. Landry, qu'il vient d'ou%
vrir de houveau, l'encoignure du Maine et
Ciatrire, dans la ville de Washington, une
belle et lgante BOUTIQUr o) SELLERIE,
o il aura dchstamment en mains tohus arti-
cles concernant son mtier. Il dfie la conz
currence pour son ouvrage. Tous ordres se-
ront promptement remplis.

See prix sont modrs, pour du comptalit
ou des pratiques ponctuelles, un court
crdit.

Washington, 10 Juillet 1852.-l

.ARP2NTAGB.JOHN McDONALD se rendra prompte-
ment tous ordres qui lui seront trans-

mis pour arpentage qui lui sera demand.

Son bureau est chez Mr Chs. N. Ealcr,
rue du Maine, aux Oplousas.

Oplousas, 8 Mai 1852.-la.

Fenelon Cannon. Thodose S. Robin.

AVOCATS,
S 'OCCUPERONT ponctuellement de tou-

tes les affaires qui seront confies leurs
soins dans les 14me et 15me Districts Judi-
ciaires.

Bureau aux Oplousas, Le.
Opluusas, 23 Octobre 1852.-3m.

J. V. Gourdain. Charles Kerr.

Gourdain & Kerr,
Marchands Commissilonnalres,

No. 25, RrE CONTv,
ille. Orlans.

14 Juin 1852.-la.

ENTEtUIEMENS.
L E soussign fournira, dans le plus court

delai, sur ordre : Corbillards, Cer-
cueils. Erharpes pour eniterremue, 4fr.

Tous les ordres pourront tre laisas L son atelier,
rue de lF Union prs 'Eglise Catholique.

SILAS HARRIS.
Oplousas, 18 Dcembre 1852.

COURTOIS & DIIDIER,
PATISSIER ET CUISINIERS.

S ANNONCENT respectueusement
au public qu'ils se sont tablis aux
Opelousas et qu'ils offent leurs ser-

vices comme Ptissiers et Cuisiniers, au pu-
blie de Bt. Landry.

Ilsentreprennent Repas de Noces, mu com-
plet, Banquets, ainsi que Gateaux et Bon'
bons pour soires. Ils sollicitent une part dd
ptronage publie.

Opelousa*j il DNc. lg2.ms.4la,

Aristide Renaud,
Horloger.

Rue du Maine en face le bureran du Courrier.

T. E. QARDINCHI
AVOCAT.

E TANT tabli permanemment au Grand
Coteau (St. Landry) exercera sa profes-

sion dans les Cours des 14me. et l1me. Dii'
tricts Judiciaires.

Grand Coteau (Le;) 25 De. 1852.-la,

T. B. COOMBER, Peintre,
A NNONCE respectueusement aux m -

. tans de St. Landry et des Paroisses en-
vironnantes qu'il vient de s'tablir d'une ma-
nire permanente aux Opelousas, o il est
pret & recevoir tous ordres pour vernir et or-
ner les vieux meubles de toutes destcriptions:
vieux plateaux remis neuf; collage de pa-
pier, devant de chemines peinte en fleurs;
ventails pour silTes manger, &c. &c.

Pour ordres ou d'autres particuliairits, s'a-
dresser aux diteurs du Courrier des Opd-
lousas.

Oplousas, 21 Fvrier 1852.-la.

AvIs aU Public.
T ES soussigns, marchands Washington,
I dsirant clore leurs affaires en cette vil-
le, et dissoudre leur association, annonce au
public en gnral, qu'ils vendront leur grand
assortiment de marchandiues au prix cotant,
mais seulement pour du comptant.

Tous ceux qui leur doivent sont requis do
venir rgler dans le plus bref dlai.

GOLDMAN & KAUFMAN.
Opelowas, 11 Dc. 1852.-la.

Purli le Samedi par
JOEL H. SANDOZ & ANDRE MEYNIER.

CONDITIONS:
Le prix de 'abonnemeat est de TROIS piastres par

an, payable d'avance, ou QiATiE piastres payable 
la fi de l'anne.

Aucun abonnement ne sera rea pournH temps
moindre de doue mois.

Aucun abonnepent neas sera dieomtinud avantque
les arrerages ne soient payB.

Les abonn qu voudro arr leur abonnemet
devront en donner avis, &ir , au moins un mois
avant le terne de leur aboemeent.

Les avis se paieront de la manire suivante, sa-
voir-Les avi qui n'excdesrant pas un carr de les-

pacede dix lignes, se paieront une plastre pont la

premire .n*on, et cinquante cents pour chaque
isertion suivante. Les avis plus long suivronit )a

mrnae rgle.
ToStavis,a moins qu'il n'en soit autreaent or-

donUn, sera publi en franais et en anglais, jusqu'

e eqWil soiu retir, ou jusqu'k ce que Js &diteur ju-

gent propos de le retirer.
Les avis ou communioations annonant un candi-

dat se paieront dix piastres, et d'avance.
Les lettres ou communications adressdes aux di.

teurs devrout tre affranchies.


